
Les clarisses
à Ronchamp

automne 2019 - hiver 2020

Pour devenir amis du monastère Sainte-Claire
à Notre-Dame du Haut - Ronchamp (Franche Comté)

remplissez le bulletin ci-joint

EN AVANT !  C’est l’appel des cloches en leur élan de joie !
C’est le cri du cœur pour notre communauté fêtant ses dix ans d’arrivée sur le colline, et poursuivant sa route avec 
le Seigneur, avec de nouvelles sœurs et tant d’amis qui nous entourent et nous encouragent, de loin, de près.
C’est le cri de tout un peuple achevant avec son évêque et ses nombreux collaborateurs un synode diocésain de 
deux ans et demi, qui attend désormais sa mise en œuvre courageuse.
C’est l’élan partagé dans la réflexion et l’amitié avec d’autres croyants, dans la découverte, le respect mutuel et le 
recueillement, selon l’esprit de saint François, aujourd’hui comme hier.
C’est le souffle, impulsé à l’assemblée des clarisses réunies en confédération, par le secrétaire de la Congrégation 
pour la vie consacrée, venu de Rome à notre rencontre.
C’est le réel de notre association Les Amis de Sainte Colette qui porte, avec son nouveau président et de nou-
veaux membres, beaucoup de projets.
C’est le rythme de la liturgie qui nous entraine et nous prépare dans la contemplation et  l’espérance à l’arrivée 
toujours neuve de « Dieu avec nous » l’Emmanuel qui donne sens à nos existences et à l’Histoire, encore en voie 
d’enfantement. DANS CETTE DYNAMIQUE, BON COURAGE ET MERCI À TOUS ! 

soeur Marie-Claire, abbesse

Sœur Marie-Claire-Denys : 
Relire, 800 ans plus tard, par un colloque réunissant des chercheurs renommés, la rencontre du Poverello et de Malik 
al Kamil, ce sultan « humaniste » mais « mal aimé » de l’Egypte, montre l’importance davantage symbolique qu’histo-
rique de cet événement. Le travail très précis sur les maigres sources franciscaines, ou pas de sources musulmanes (qui 
ne semblent rien retenir de cette rencontre), ouvre des perspectives très vastes au dialogue interreligieux, à l’intuition 
spirituelle et à l’imagination. Dans sa conclusion D. Avon a souligné cette tension des chercheurs croyants, tension entre 
objectivité de la recherche et engagement de foi, tension de la foi en quête d’intelligence, d’une foi qui se laisse déstabi-
liser par la rencontre avec la foi vivante de l’autre croyant, et qui est jetée ainsi par l’Esprit sur le chemin vers une vérité 
plus grande. 

Célébrations à venir
Noël : 
24 décembre 2019 à 23h30 : Veillée et eucharistie de la nuit de Noël à Notre-Dame du Haut
25 décembre 2019 à 11h00 : Eucharistie à 11h à l’oratoire 
31 décembre 2019 à 22h30 : Veillée de prière pour l’an neuf à l’oratoire 
1er janvier 2020 à 11h00 : Eucharistie à l‘oratoire
Fête de sainte Colette : 
Jeudi 5 mars : Veillée de prière à 20h15 ; 
Vendredi 6 mars : Eucharistie à 11h00 à l’oratoire
Pâques : 
Jeudi saint 9 avril :  Cène du Seigneur à 18h30 à l’oratoire du monastère
Vendredi saint 10 avril :  Chemin de croix à 14h30 à l’oratoire
 Célébration de la Passion du Seigneur à 18h30  à l’oratoire du monastère
Samedi saint 11 avril :  Vigile pascale à 21h30 à la chapelle Notre-Dame du Haut
Dimanche 12 avril :  Eucharistie à 11h00 à la chapelle Notre-Dame du Haut

Association des Amis de Sainte-Colette
En 2007, quand j’ai été sollicité par les responsables du projet ‘’Ronchamp demain’’ pour un 
poste de directeur de chantier, je n’ai pas pensé un seul instant que j’allais passer plus de 10 
années sur le site de la Colline.
Après un chantier de 2 ans et quelques mois, dans un contexte exceptionnel, aussi bien par la 
nature du site à proximité de la chapelle, que par la qualité des représentants de la Maîtrise d’Ou-
vrage, des intervenants de la Maîtrise d’Œuvre et des différentes entreprises, nous avons réussi à 
mettre à disposition des sœurs clarisses leur nouveau monastère.
Mais, début 2012, il fallait encore tout mettre en route et assurer le bon fonctionnement de ce 

projet inédit. C’est ainsi que j’ai accepté pendant 6 années le poste de gérant de la Porterie, bâtiment d’accueil implanté à 
l’entrée du site. Cette période m’a permis de me mettre au service des différentes entités pour en assurer le service après-
vente. A mon départ de la Porterie, c’est tout naturellement que je me suis mis à la disposition de l’Association des Amis 
de Ste Colette et au sein de laquelle j’ai accepté la présidence le 22 juin 2019.
Il me faut maintenant ouvrir un nouveau chantier d’une part pour chercher, rassembler et fédérer des nouvelles personnes 
au sein de notre association et d’autre part pour assurer l’entretien des bâtiments et des abords du monastère.
Aussi, je propose d’organiser périodiquement des journées de travail avec une participation libre de bénévoles en veillant 
à ce que chacun puisse mettre ses qualités et son savoir-faire au service de la communauté des clarisses.

Patrick Gillmann - président de l’AASC

Monastère Sainte-Claire, 13 rue de la Chapelle, 70250 RONCHAMP (France)
monasteresteclaire@orange.fr ou steclaireronchamp@orange.fr

www.clarisses-a-ronchamp.fr - tél. : +33 (3) 84 63 13 40 



L’été est passé, 
riche de vie et de chaleur, de verdure et de floraisons. Partout, sur la col-
line, de jeunes familles en promenade, venant le plus souvent d’Europe et 
d’Asie... Des groupes bien guidés, attentifs à l’architecture, des paroisses et 
chorales alsaciennes, suisses, allemandes, de grande qualité, heureuses de 
célébrer et chanter ensemble, sans oublier le pèlerinage des gens du voyage, 
haut en couleur et sonorités, celui des pères...
Des visiteurs s’arrêtent pour prier, déposer un cierge, demeurer, repartir : 
Notre-Dame du Haut est un lieu ouvert, accueillant, et pour nous, clarisses, 
qui la fréquentons chaque jour, elle réserve bien des surprises, d’heureuses 
rencontres silencieuses, des messes du dimanche toujours internationales, 
vivantes et joyeuses.
Heureux jours d’été avec la semaine musicale « Musique aux quatre hori-
zons » animée par ces jeunes musiciens, leur guide et leur entourage. 2019 : 
une année de grand crû par la qualité du jeu et des relations... La fête de 
sainte Claire, qui évoquait si bellement « le trésor caché », et l’Assomption 
de Marie, dont la lumière était un peu voilée, mais l’assemblée fervente.

8 septembre, fête de la Nativité 
de Marie : 

unique messe festive du doyenné, qui rassemblait en ce dimanche environ 
800 personnes, dont beaucoup d’enfants, de jeunes musiciens, une chorale, 
notre archevêque entouré d’une dizaine de prêtres et diacre. Personne ne 
s’est laissé arrêter par la brume et la pluie fine qui sévissaient  durant toute 
la matinée. Jour d’adieu à frère Patrice et d’accueil à père Frédéric, nouveau 
chapelain de Notre-Dame du Haut. Bref, une journée très importante. 

D’autres grands moments : 
• 6 octobre, clôture du synode diocésain auquel nous avons participé.
« Ce dimanche, tôt le matin, deux sœurs quittent le monastère. En co-voiturage avec un délé-
gué de la paroisse à l’assemblée synodale, nous rejoignons la cathédrale de Besançon pour une 
célébration des grands jours, un événement vécu sous le feu de l’Esprit. Lors de cette clôture du 
synode diocésain : tous baptisés, tous disciples-missionnaires, nous avons été envoyés dans nos 
communautés de vie et aux périphéries par notre archevêque. Fruit de deux années de travail, les 
actes du synode nous invitent à aller de l’avant avec des propositions concrètes s’il en est. Si les 
temps nouveaux appellent des réponses nouvelles aux défis du monde, nous pourrons y répondre 
pour notre part en nous enracinant dans le Christ en petite communauté fraternelle. Nous pourrons offrir aux diocésains 
notre lieu d’accueil pour un ressourcement dans le silence et l’approfondissement de la Parole de Dieu qui nous fait vivre, 
célébrer avec eux la liturgie. Nous continuerons à creuser les questions qui travaillent notre Église : synodalité du gou-
vernement, reconnaissance du rôle des femmes, se former pour annoncer l’Évangile, favoriser le dialogue œcuménique 
et inter-religieux, devenir une Église verte qui prend conscience de l’urgence de la crise écologique, prévenir les abus de 
tous ordres. »

• 8 octobre : Jour anniversaire des 10 ans de notre arrivée sur la colline.
Une veillée de prière, le 7 au soir, nous a fait descendre aux racines de notre démarche ; puis une eucharistie d’action 

de grâce a uni notre hier et notre aujourd’hui ; un joyeux pique-nique  a rassemblé ensuite à « l’abri du pèlerin » (notre 
première demeure de sœurs nomades) une trentaine d’amis, anciens et nouveaux.

Mais surtout, nous avions fait appel au père Mesnier pour présider la liturgie. 
Il faut dire que c’est lui qui avait célébré la dernière messe en notre chapelle de 
Besançon. Moment difficile pour tous. Avec son merci, il nous a fait une homélie 
si belle et si vraie que nous vous en partageons quelques extraits :
Quitte ton pays, ta parenté et la maison de ton père, et va vers le pays que je te 
montrerai ! C’est l’appel que vous avez entendu il y a dix ans. C’est par fidélité à 
l’Ordre des clarisses qui réfléchissait depuis des années sur l’avenir des commu-
nautés, que vous avez été amenées, en lien avec notre archevêque, à envisager cette 
implantation près de la chapelle de Notre-Dame du Haut. Votre présence en ce lieu 
fréquenté par tant de gens de toutes conditions et de tous horizons, correspondait 

au souci de répondre aux besoins spirituels de la société actuelle. Elle correspondait aussi à la recherche du diocèse, qui 
souhaitait assurer en ce lieu une présence permanente qui soit un signe pour ses visiteurs : signe – vous disait Mgr Lacrampe 
– d’un Dieu venu partager la vie des hommes pour leur ouvrir un chemin de bonheur et de lumière dans leur existence sou-
vent faite d’incertitudes, de souffrances et d’échecs, de misères et de pauvretés. 
Vous avez écrit dans notre revue diocésaine : Ce projet était un acte de foi en l’avenir de l’ Église aux périphéries. Je 
constate aujourd’hui que vous étiez, il y a dix ans, à l’heure du pape François...
Vous êtes là sur cette colline, et comme les disciples sur la montagne où Jésus les avait envoyés, vous l’avez entendu vous 
dire : Allez, de toutes les nations faites des disciples... Les disciples s’en sont allés de par le monde annoncer l’Évangile et 
témoigner de l’amour de Dieu, et vous, vous êtes mises à accueillir dans votre prière et votre hôtellerie le monde qui vient ici.
Grâce à votre présence dans ce monastère, les visiteurs de Ronchamp perçoivent que la chapelle construite par Le 
Corbusier est plus qu’une magnifique œuvre d’art et d’architecture, que la dévotion à Notre-Dame du Haut n’appartient 
pas à un passé révolu, que l’Église vit sur cette colline, et que le peuple de Dieu s’y rassemble toujours pour chanter 
avec Marie sa joie de croire en un Dieu qui les aime et qui leur dit encore par son Fils Jésus : Je suis avec vous tous les 
jours, jusqu’à la fin du monde !
Vous êtes l’Église en mission quand vous accueillez fraternellement les visiteurs, quand vous écoutez leurs soucis et les 
bruits du monde pour les confier à Dieu dans votre prière.
Vous êtes l’Église en mission par votre vie de prière, car Toute mission trouve sa source dans la rencontre de Dieu, dans 
la prière, l’adoration, la contemplation, la méditation de la Parole.
Et vous êtes l’Église en mission, aux périphéries, quand vous accueillez les gens de tous bords qui passent ici.
Votre mission est d’autant plus d’actualité que l’une des convictions affirmées par notre synode diocésain est que «la 
collaboration entre prêtres, laïcs, diacres, religieux et religieuses est un témoignage indispensable à la vie de l’Église,  
et que pour prendre soin de la vie fraternelle et du ressourcement spirituel de façon communautaire, il serait bon que 
les paroisses, les mouvements, les groupes d’Église organisent une fois par an par exemple, une récollection dans un 
lieu-source». Il y a bien des chances que Notre-Dame du Haut soit un de ces lieux que certains choisiront pour ce temps 
de silence et de ressourcement spirituel.
Vous avez donc de beaux jours devant vous au début de cette nouvelle décade ! Soyez présentes sur la colline par une 
prière ouverte sur le monde, donnée au monde, enrichie par le monde.

• 4 octobre : rencontre du sultan avec saint François en 1219
En orientant notre prière vers le dialogue islamo-chrétien, la famille franciscaine a créé 
divers événements pour célébrer 800 ans de rencontres. Trois sœurs présentes au colloque 
« 1219 : saint François et le sultan : fécondité d’une rencontre ? » organisé au Centre Sèvres 
à Paris les 25 et 26 octobre 2019 partagent leurs impressions : 
Sœur Maggy se questionne :  
Historiquement attestée du côté chrétien, le contenu de cette rencontre n’en demeure pas 
moins inconnu. Faut-il lui garder précieusement son mystère, celui des personnes en face à 
face courtois et bienveillant et celui de Dieu même ?
Était-ce une réussite ou un double échec dès lors que François n’a pas reçu le martyre ni 
converti le sultan ? Avec les intervenants, j’opte pour la fécondité de cette rencontre qui a 
transformé François et tracé un sillon dans notre Occident pour une approche franciscaine, « mineure et fraternelle » de 
l’autre croyant. 
Sœur Marie-Thérèse a apprécié : 
Toute la famille franciscaine était représentée. A travers un grand nombre de présentations, en particulier deux exposés, 
j’ai découvert la personnalité du frère franciscain Jean Mohammed Ab-del-Jalil (1904-1979). Marocain converti à la foi 
chrétienne, il a travaillé sans relâche à mieux faire connaître aux chrétiens l’Islam dans ses aspects positifs. Ce qui est 
toujours nécessaire aujourd’hui.


